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      AVANT-PROPOS

      

      Au cours de sa longue carrière à Orléans, Eloi Gibier s’est rangé au nombre
                        des imprimeurs qui ont pris parti dans les luttes civiles et religieuses de
                        la seconde moitié du XVIe
. Typographe du Prince de Condé
                        et des forces huguenotes, il s’est spécialisé, entre 1562 et 1568, dans
                        l’impression des libelles émanant de Condé et de son entourage, favorables à
                        la cause qu’ils soutenaient. Par là même, les ouvrages sortis de ses presses
                        occupent une place importante, car cette littérature militante imprimée dans
                        le feu de l’action, a joué un rôle déterminant dans l’évolution des hommes
                        et le déroulement des événements. Comme Barthélemy Berton à La Rochelle, à
                        la même époque, Gibier, malgré les difficultés et les incertitudes, n’a pas
                        hésité à se spécialiser dans les productions partisanes. Mais le fait que
                        beaucoup de ses pièces ont été publiées de façon anonyme rend souvent
                        malaisée leur identification et leur attribution à son atelier. Cependant,
                        la comparaison des caractères, des lettres ornées, des fleurons et des
                        bandeaux, permet souvent de lui restituer des impressions anonymes. Malgré
                        la prudence qui nous a guidé en ce domaine, il est possible que certaines
                        attributions soient contestées, et que d’autres aient échappé à nos
                        recherches. Mais nous avons pensé que cette bibliographie était susceptible
                        d’apporter une contribution à une meilleure connaissance d’une période
                        troublée de notre histoire, au cours de laquelle les adversaires ne se
                        combattaient pas seulement par les armes, mais utilisaient aussi, avec
                        adresse souvent, tous les moyens de propagande politique et religieuse mis à
                        leur disposition par l’imprimerie. Peu à peu, ces typographes sortent de
                        l’ombre et leurs œuvres mieux connues éclairent certains aspects de
                        l’histoire politique, religieuse et sociale. Avec Mlle Droz, nous sommes
                        convaincus que ces études sur la typographie seraient d’un grand secours à
                        qui veut comprendre les troubles et les guerres du XVIe
.
                        Comme Berton et les Haultin, après la perte d’Orléans par les protestants,
                        Eloi Gibier fut un éditeur de combat, engagé dans la lutte, à la tête
                        d’entreprises presque clandestines

.

      
        Sans nous dissimuler les lacunes de ces recherches poursuivies depuis
                        plusieurs années, nous pensons que le moment est venu de les soumettre au
                        jugement de tous ceux qui s’intéressent, à des titres divers, à ces
                        problèmes de propagande politique et religieuse, à l’histoire des idées et
                        de la vie intellectuelle. Mais nous sommes persuadés que bien des
                        impressions avouées ou clandestines de Gibier

        

        nous ont échappé, et dorment encore sur les rayons des bibliothèques
                        françaises ou étrangères


      

      
        En publiant cette bibliographie des ouvrages imprimés par Eloi Gibier, nous
                        n’avons pas voulu écrire l’histoire d’Orléans, de 1562 à 1568 ; encore moins
                        celle du parti de Condé pendant la même période, mais faire connaître aux
                        historiens des sources parfois mal connues d’une époque particulièrement
                        troublée et souvent tragique.

      

      
        Une telle enquête n’aurait pas été possible sans des concours bienveillants
                        et des conseils précieux. M. Alain Dufour, qui a accepté de publier cette
                        étude, m’a encouragé dans mes recherches, et m’a fourni nombre de
                        renseignements précieux. C’est un agréable devoir que de lui témoigner ma
                        bien vive reconnaissance. M. Pierre Josserand, conservateur en chef du
                        département des imprimés à la Bibliothèque nationale, M. J. P. Seguin,
                        conservateur à ce même département, Mme J. Veyrin-Forrer, conservateur à la
                        Réserve des imprimés, M. Renoult, conservateur en chef à la Bibliothèque
                        Mazarine, Mme Masson, conservateur à cette même bibliothèque, mes confrères
                        et collègues des bibliothèques municipales de Besançon, Carpentras, La
                        Rochelle, Lille, Troyes, Toulouse, m’ont facilité la consultation de leurs
                        collections. M. F. Hauchecorne, conservateur de la Bibliothèque municipale
                        d’Orléans, m’a fourni de précieux renseignements. Que tous trouvent ici
                        l’assurance de mes sincères remerciements.

      

    

  

  
    p.7

    
      1

      
          E. DROZ L’Imprimerie à La Rochelle, I. Barthélémy
                                Berton, 1563-1573,
 Genève, 1960, p. 116.
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          Sur les 285 impressions relevées dans
                            cette étude, 41 seulement figurent dans l’ouvrage de H. HERLUISON :
                                Recherches sur les imprimeurs et libraires d'Orléans. Récueil
                                de documents pour servir à l'histoire de la typographie et de la
                                librairie orléanaises depuis le XIVe
 siècle
                                jusqu'à nos jours. Orléans, 1868, p. 27 à 32


        

      

    

  


		

    
		

  
    
      I. ÊLOI GIBIER JUSQU’EN 1562

      

      La documentation relative à la biographie d’Eloi Gibier se réduit à quelques
                    documents que la destruction des Archives du Loiret, en 1940, ne permet pas de
                    combler. La brève notice consacrée par Herluison à Gibier
 nous laisse sur notre faim. On ignore tout du lieu et de
                    la date de naissance de Gibier. Cependant, la présence à Sens d’une famille
                    Gibier connue par ses attaches protestantes permet de supposer que le typographe
                    Orléanais appartenait à cette famille : au mois d’avril 1561, Milles Gibier,
                    avocat du Roi à Sens, figure parmi les personnes dont la maison a été saccagée
                    par les catholiques
 deux ans plus tard, en 1563, un autre membre de
                    la famille Gibier, l’une des premières de cette ville
, est massacré par les catholiques. Mais cette
                    origine de notre imprimeur demeure une hyptohèse que nul texte ne vient
                        confirmer

                

      La même incertitude entoure la date d’installation de Gibier à Orléans.
                        Herluison
 mentionne
                    un ouvrage de Gentian Hervet, Oraison ou Sermon de l’Ascension de N. S.
                        Jésus-Christ,
 qui aurait été imprimé par Gibier, en 1536.
                    L’exemplaire de cet ouvrage, qui avait figuré à une exposition à Orléans, en
                        1884
, n’a pas été
                    retrouvé. D’autre part, la Bibliotheca exotica

 mentionne le même ouvrage, mais
                    sous la date de 1556. Gentian Hervet avait fait imprimer à Lyon, en 1536, des
                        Orationes

 qui étaient vendues à Orléans par François
 Guyard, libraire. Parmi
                        cesOrationes
 figure le texte latin de l’Oraison de
                        l’Ascension : De Asccnsn Domini a puero probita oratio

 ; il est donc
                    possible que Gibier ait extrait ce texte à la demande de Hervet, et en ait
                    publié la traduction. En tout cas, on ne connaît pas d’impression de Gibier
                    avant 1551, année où il publia La Magnifique et triomphante entrée de la
                        noble ville et cité d’Orléans, faicte à trés chrestien roy de France, Henry
                        deuxième de ce nom

.

      Gibier est mentionné, en 1553, dans un registre des recettes du chapitre de
                    Saint-Pierre-le-Puellier d’Orléans, à cause d’une rente de quarante sous
                    tournois, payée par lui au dit chapitre pour une maison sise rue du Colombier,
                    que sans doute il habitait. Il est dit, en 1558, sur les mêmes registres, époux
                    de Marie Aignan
. La présence de Gibier à Orléans, dès
                    1536, est donc vraisemblable ; en tout cas, contrairement à l’opinion émise par
                    Dom Gérou, on connaît quelques rares impressions sorties de ses presses avant
                        1559
. Dès le 15 mars 1558 (a.s.), il obtient le privilège de
                    publier les arrêts et autres textes concernant les péages établis sur la Loire
                    et rivières environnantes. L’impression de ces pièces constituera pendant sa
                    carrière une partie non négligeable de son activité.

      Au moment où Eloi Gibier installe ses presses à Orléans, l’activité de
                    l’imprimerie y est inexistante. Le premier livre imprimé à Orléans par Mathieu
                    Vivian porte la date du 31 mars 1481 (n.s.)
 Mais, au
                    cours des années suivantes, il semble n’y avoir eu à Orléans que des libraires,
                    qui, tels Jacques Hays ou François Guyard, faisaient imprimer de rares ouvrages
                    à Paris ou à Lyon
. Gibier
                    peut donc être considéré comme un des tout premiers imprimeurs Orléanais. Il ne
                    fut pas le seul typographe installé à Orléans au XVIe
 siècle. A ses
                    côtés, Pierre Asselineau
 et Pierre Trepperel n’ont tenu qu’une place peu
                    importante. Beaucoup plus intéressante est la figure de l’imprimeur Louis Rabier
                    qui séjourna à Orléans entre 1563 et 1569
, avant de
                        gagner

                        Montauban
, puis Orthez
 Ce typographe
                    protestant, dont l’œuvre est encore mal connue, mériterait une étude
                    approfondie. Aux environs de 1577, Saturnin Hotot installe à Orléans une
                    nouvelle imprimerie ; associé parfois à E. Gibier, il lui succédera

                

      
        OUVRAGES IMPRIMES PAR E. GIBIER 
de 1536 À
                        1562

        
          1536

        

        1.
 Hervet (Gentian). — Oraison ou Sermon de l’Ascension de
                        Notre-Seigneur Jésus-Christ, écrite premièrement en latin par Gentian
                        Hervet, puis par luy-même mise en françois. — Orléans, Eloy Gibier, 1536.
                            In-8°.

        
          D’après Herluison, ouv. cit.,
 p. 27, n° 79. — Orléans, l’université et la
                            typographie,
p. 45.

        

        

        
          1551

        

        2.
 La Magni-//ficqve et trivm-//phante entrée de la noble
                        ville // et cité d’Orléans, faicte au trés chre-//stien Roy de France, Henri
                        deux-//iesme de ce nom,// Et à la Royne Catherine son espouse,// le IIII
                        iour d’aoust. M.D.L.I // Ensemble plusieurs harangues faictes // audict
                        seigneur. // On les vend à Paris par Iehan Dallier, sur // le pont Sainct
                        Michel, a l’enseigne de // La Rose Blanche. // Et à Orléans par Eloy Gibier,
                        près l’Esglise de Saincte Croix.// M.D.LI [1551]. /

        
          In-8° de 20 ff. non chiffr. sign. A-E par
                            4.

          Fol. E2 R° « Au Roy trés chrestien Salut,
                            congratulation et harangue pour son entrée à Orléans », par Claude
                            Marchant, d’Orléans, « le greffier de hault et puissant Prince le
                            Seigneur de La Tremoille en sa ville de Sully ».

          Bibl. nat., Lb
                            31.36.

          Cf. Herluison, p. 27, n°
                                80. — Catalogue C. Leber,
 Paris, 1839. T. III, p. 25,
                                n° 5201. — G. Lepreux, Gallia
                                typographica…, Série parisienne.
 T. I, p. 180, note
                        1.

        

        

        
          1556

        

        3.
 Des Gallars (Nicolas). — De divina Christi filii Dei
                        essentia, adversus nearianos ecclesiarum quae in provincia Aureliensi et
                        Bituricensi evangelicum profitentur, assertio, cum adhortatione ad fratres
                        Polonos, N. Gallasio authore. — Aureliae, apud Eligium Giberium, 1556, Pet.
                            in-8°.

        
          D’après Herluison, n° 82.

        

        

        4.
 Des Faictz et gestes du treschrestien Roy de France :
                        Henry second de ce nom à présent régnant. Ensemble plusieurs aultres choses
                        dignes de mémoire advenues en diverses régions. — Orléans, Eloy Gibier,
                        1556. Petit in-12° de 63 ff.

        
          Le Bibliophile français,
 n° 311,
                            1949, p. 34, n° 555. — Brunet, II, 1166.

        

        5.
 Hervet (Gentian). — Oraison ou Sermon de l’Ascension de
                        nostre Seigneur Jésus-Christ. — A Orléans, Eloy Gibier, 1556. In-8°.

        D’après Bibliotheca exotica,
 p. 19.

        

        6.
 Marchant (Claude). — La Monodie, autrement le dueil et
                        épitaphes, tant des plus fameux et illustres docteurs régents de
                        l’Université d’Orléans, que de plusieurs nobles et excellentz personnages,
                        avec autres choses dont la table est à la fin, par M. Claude Marchant,
                        scribe de l’Université d’Orléans, libraire général, garde de la maison et
                        librairie d’icelle Université. — A Orléans, par Eloy Gibier, imprimeur et
                        libraire de la dite ville, tenant sa boutique au cloître Saincte-Croix,
                        1556. Pet. in-4°

        D’après Herluison, ouv. cit.,
 p. 27, n°
                        81. — Cioranesco, ouv. cit.,
 p. 454.

        Réimpression de l’édition de 1556, Orléans, 1898, aux Archives
                        départementales du Loiret, G. 307.

        

        
          1559

        

        7.
 Arrest. // Par Leqvel // Est Declare Le Droict // de
                        péage sur la rivière de Loire au lieu // de Sainct Fremyn à cause de la
                        cha-//stellenie de Sainct Briçon, le-//quel droict de péage se pa-//iera et
                        acquitera en la // forme et manière// qui s’ensuit. // Avec privilege
                            de la Court // de Parlement.
 // A Orléans. // Par Eloy Gibier
                        Libraire et Impri-//meur de ladicte ville tenant sa bou-//tique au cloistre
                        saincte Croix.// M.D.LIX. [1559] //

        
          In-8° de 8 ff.

          Fol. Al V° : Privilège accordé à E. Gibier, le 15 mars 1558. Bibl.
                            Nat., Rés. F. 1544 (98). — Rés. F. 1562 (12).

        

        

        8.
 Arrest. // Povr les Mar-//chans Freqventans // la
                        rivière de Loire et aultres fleuues des-//cendans en icelle, portant
                        permission // de faire imprimer les arreszt donnez en // la Court de
                        Parlement, entre eulx et les // seigneurs et dames y prétendans droict // de
                        péage, pour obvier aux abuz et exa//ctions qui se font par les receveurs,
                        fer-//miers, clercs et commis, et qu’ilz seront // subiectz de bailler
                        acquict du droict de // peage qui sera par eulx prins et receu au//dessus de
                        cinq solz tournois. Don-//né à Paris le quinziesme de // mars. L’an mil cinq
                        cens // cinquante huict. // X // A Orléans, // Par Eloy Gibier, Libraire et
                        Impri-//meur de ladicte ville tenant sa bouti-//que au cloistre saincte
                        Croix. // M.D.LIX. [1559]//

        
          In-8° de 4 ff.

          Bibl. nat. Rés. F. 1563 (1).

        

        

        
          1560

        

        9.
 Les // Covstvmes // des Chalans Qui Mon-//tent ou
                        baissent, et passent par les pontz de // Saumeur extraixt de la
                            Cham
bre des Com
ptes // du Roy nostre sire à
                        Paris (et de l’ordonnan-//ce de noz seigneurs desdictz Comptes) // pour en
                        ayder aux marchans fre-//quentans la riviere de Loire et // aultres fleuves
                        descendans // en icelle. // Avec Privilege. // A Orleans, // Par Eloy Gibier
                        Libraire et Imprimeur // de ladicte ville tenant sa boutique // au cloistre
                        saincte Croix. // M.D.LX [1560] //

        
          In-8° de 2 ff.

          Bibl. Nat. Rés. F. 1544
                            (164).

        

        

        10.
 [Fleuron] L’entrée du // Roy Et de la Royne // en la
                        ville d’Orleans, faicte le// dix huictiesme iour d’o-//ctobre. Lan mil
                        cinq// cens soixante. // Fleuron] // A Orléans, // Par Eloy Gibier Libraire
                        et Impri-//meur de ladicte ville tenant sa boutique au cloistre saincte
                        Croix. // M.D.LX. [1560] //

        
          In-8° de 8 ff. sign. A-B par 4.

          Bibl. nat.
                            Lb 32-22.

        

        

        11.
 Pillot (Jean). — Galliae linguae institutio, latino
                        sermone conscripta per Ioannem Pillotum Barrensem. — Aureliae, ex officina
                        Eligii Gibier eiusdem urbis typographi, 1560. In-8°.
                        München K.B.

        
          Cf. E. Stengel, Chronologisches Verzeichnis französischer
                                grammatiken…,
 Oppeln, 1890, p. 21.

        

        

        12.
Seure (De). — [Fleuron] Protestation // Faicte De la //
                        Part Dv Roy, Par Son // Ambassadeur, résident pres la Roy-//ne d’Angleterre,
                        a sa Maiesté, // et aux Seigneurs de son // Conseil. // [Fleuron] // A
                        Orléans. // Par Eloy Gibier Libraire et Imprimeur // de ladicte ville tenant
                        sa boutique // au cloistre saincte Croix. // M.D.LX. [1560] //

        
          In-8° de 8 ff. non chiff. sign. A-B par
                            4.

          Bibl. nat., 8°Lg6 33 A.

          [Au sujet de l’Ecosse]

          Le fleuron initial et le fleuron central
                            sont ceux qui figurent sur L’Entrée du Roy
 de
                            1560.

          Fol. A 2, L de l’enfant assis sur un tonneau, figurant sur
                            la Response des habitans de la ville de Rouen,
 de
                        1562.

        

        

        13.
 Des faicts et gestes de trés-chrestiens Roys de France
                        Henry II et François : ensemble plusieurs autres choses dignes de mémoire,
                        advenues en diverses régions. — Orléans, Eloy Gibier, 1561. In-16.

        Herluison, ouv. cit.,
 p. 27, n°
                            85. — Catalogue…, C. Leber,
 Paris, 1839, t. II, p. 169,
                            n° 3924.

        
          Herluison, ouv. cit.,
 p. 27, n° 85. —
                                Catalogue…, C. Leber,
 Paris, 1839, t. II, p. 169, n° 3924.

        

        

        14.
 [Fleuron]. Edict du// Roy, // Par Leqvel II De-/ffend à
                        toutes personnes d’entrer // en débat, de prendre querelles et // de se
                        reprocher aucune choses les // vns aux autres pour le faict de la //
                        Religion, sur peine de
 la vie. // A Orléans. // Par Eloy Gibier Imprimeur et li-//braire tenant
                        sa boutique au cloi-//stre saincte Croix. // M.D.LX. [1560] //

        
          In-8° de 3 ff.

          Orléans, 30 janvier 1560
                            (a.s.)

          BibL. nat., Rés. F. 1894. — Isnard, n°
                            1595.

        

        

        15.
 Galien (Claude). — Le // Livre des Oz // de Cl. Galen
                        Avx // apprentis en Medecine, traduit du grec // en François, et
                            illustré des commentai-//res deIlaques Sylvius lecteur du Roy en //
                            Médecine à Paris, aussy translatez de La-//tin en François. // Par
                            Maistre Iean Loïne, demourant // A Orléans
// * * *// A
                            Orléans.//De l’imprimerie d’Eloy Gibier.
// M.D.LXI [1561]
                        // Avec privilege du Roy pour // dix ans. //


        
          In-8° de 4 ff. lim non chiff., 121 ff. et 7 ff.
                            non chiff. sign. q2 à 8 pour la table.

          Fol. 2 « Extraict du
                            Privilège du Roy », donné à Orléans le 17 décembre 1560 :

        

        
          « Il a pleu au Roy nostre souverain seigneur permettre et donner
                            privilège à maistre Iean Loïne, Médecin, de faire imprimer, et
                            r’imprimer par tel imprimeur que bon luy semblera, le livre des oz de
                            Cl. Galen aux nouveaux apprentis en Médecine : qu’il a translaté de grec
                            en françois, et les commentaires de Maistre laques Sylvius, lecteur du
                            Roy en Médecine à Paris sur le mesme livre des oz, aussi traduits par
                            ledit Loïne de Latin en François. Et défences à tous Libraires et
                            Imprimeurs de ce Royaume de n’imprimer, faire imprimer, apporter
                            d’ailleurs imprimez, vendre ni distribuer en nostre dict Royaume,
                            lesdits livres de Galen et commentaires de Sylvius, excepté ceulx qui
                            auront esté impriméz par Eloy Gibier Libraire et Imprimeur à Orléans qui
                            a la charge et permission de ce faire par ledict Loïne, pendant et
                            durant le temps de dix ans ensuivans et consécutifz, à commencer du iour
                            et datte que ledict livre et commentaires seront achevez d’imprimer. Sur
                            peine de confiscation desdictz livres et d’amende arbitraire. Comme plus
                            a plain est spécifié en iceluy privilège… ».

        

        
          Fol. 2 V° « A Mon Seigneur Messire Louis de
                            Courcillon, Chevallier, Seigneur de Dangeau, Jean Loïne, Médecin, son
                            tres humble et tres obeissant serviteur S. », Orléans, 15 mars
                            1560.

          Fol. 4 R° : « Aux apprentis en
                            chirurgie », pièce de vers français signée : I[ean] L[oïne],

          Fol.
                            4 V° : « A Maistre Richard Hubert, chirurgien de Mon
                            Seigneur d’Aumale », pièce de vers français signée I[ean]
                            L[oïne].

          Fol. q8 V° : « Achevé d’imprimer le
                            18. Iour de Mars Mil cinq cens soixante, par Eloy Gibier ».

          Bibl.
                            mun. Orléans, H. 673

        

        

        16.
 Lange (Jean). — La// Harangve// Dv Pevple Et Tiers //
                            Estat de toute la France au Roy trés-//chrestien Charles
                            neufvième, tenant ses // Estats generaulx en sa Ville d’Orléans // le
                            premier iour de Ianvier
 1560, // faicte par maistre Iean
                            Lange de Lu-//xe, Conseiller et Advocat de la Roy-//ne au Parlement de
                            Bourdeaulx.
 // A Orléans. // Par Eloy Gibier Libraire et
                            Imprimeur de la // dicte ville tenant sa bou-//tique au cloistre saincte
                            Croix,//
 M.D.LX. [1560].//

        

        
          In-8° de 24 ff. non chiff. sign. A à G par
                            4.

          Fol. A2 R° : « Eloy Gibier au lecteur. Amy
                            lecteur il y a eu si peu de moyen de retirer l’oraison tres-elegante
                            dicte et prononcee aux Estats generaulx, tenuz à Orléans, y assistans le
                            Roy, la Royne, tous les Princes du sang et auitres principaulx seigneurs
                            de France, par l’orateur choisi et esleu pour le tiers estat, qu’il y en
                            a eu plusieurs transcriptes de la main, avec une infinité de faultes et
                            plusieurs lieux delaissez, voire aucunes clauses et sentences entières.
                            Et voyant que ie ferois chose à plusieurs agréable d’en recouvrer une
                                collationn
ée avec l’original pour la mettre en lumiere,
                            par tous les moyens qu’il m’a esté possible, i’ay travaillé en manière
                            que non si tost que ie desirais, i’ay executé m’a volunté, et ne veux
                            t’admonester que d’une chose, qui est qu’il n’a esté en ma puissance de
                            representer par escript (comme aulcun autre ne pourrait faire) la grace
                            que l’orateur a eu en prononçant, et quel est (comme tu verras en
                            lisant) bien docte. Mais si tu l’eusse ouye, elle t’eust esté plus
                            agréable, comme il est dict de plusieurs oraisons de
                            Ciceron. »

          Fol. A2 V° : Pièces de vers
                            latins : « Authoris Prosopeia ad Concionem suam foras erumpentem. »
                            signé : « Abel Musculus Rothomagensis. ». — « De Angelo, Plebeiorum
                            oratore lepido, et illepidis versificatoribus Angelicae laudis
                            praeconibus, eiusdemque obtrectatoribus. »

          Fol. A3 R° : « Pièce de vers grecs ». — « Douzain ».

          Fol. A3 V° : « A Monsieur Lange orateur du peuple aux estats
                            generaulx tenuz à Orleans », signé I. L. ». — « Francisc.i duqueroy
                            brideriensis vice comitatus iudicis Elegium, in domini Angeli Galliae
                            patroni atque
 oratoris commendationem. », pièce de vers
                            latins.

          Fol. A4 R° : « In quosdam satyricos
                            Epigramma ».

          Fol. A4 V° : In Angelum plebis
                            oratorem ». — « Ad eundem » [Signé] « Petrus Daniel Aurelius ». —
                            « Epigramma Stephani Bedoredi acquis causarum criminalium praefecti pro
                            Angelo et patria urbe Burdegala. »

          Fol. B1 R° : « La Harangve de Par le Peuple de toute la France au Roy trés
                            chrestien Charles neufième… ».

          Fol. G3 V° :
                            « Claude Marchant Scribe de l’université d’Orleans, au lecteur, Salut. »
                            pièce de vers français.

          Fol. G4 V° : Armes
                            gravées sur bois.

          Bibl. nat., 8° Le 12-4. — B.
                            M. Bordeaux, H. 8613. — British Museum, 699. a. 19 (1). — Arsenal, 8° H 12765 N° 1. La Croix du
                            Maine, T. I, p. 524.

          Lelong, t. j
, p.
                        236.

        

        

        17.
 Lettre du // Roy // Par la quelle est mandé que tous //
                        ceulx qui seront detenuz prison-//niers pour le faict de la Religion //
                        soyent mis hors des prisons. Car // tel est le bon vouloir dudict Sieur. //
                        A Orleans. // Par Eloy Gibier Libraire et Im-//primeur de ladicte ville //
                        tenant sa // boutique au cloistre saincte Croix. // M.D.LX [1560]. //

        
          In-8° de 4 ff.

          Orléans, 28 janvier 1560
                            (1561).

          Bibl. nat. Rés. F. 1983.

          Mémoires de
                                Condé,
 t. II, p. 268.

          Cf. Bèze, Histoire
                                Ecclésiastique,
 t. I, p. 814.

          Dans une lettre à
                            Gwalter, écrite à Genève le 27 février 1561, Bèze fait allusion à cette
                            lettre : « [Rex] jussit quoque, sed privatis ad singula regni subsellia
                            literis, ut qui religionis causa sunt capti, sine ulla mora liberi
                            omnes, absque ulla abjuratione, dimittantur et jam plerisque locis vacui
                            sunt carceres. » cf. Bèze, Correspondance,
 T. III, p.
                            86-87.

        

        

        18.
 Lettres patentes // du Roy. // Envoyées A Monsievr //
                        le Bailly d’Orleans. Par lesquelles il // defend à toutes personnes d’entrer
                        // en debat, esmouvoir seditions et de // se reprocher aucunes choses les
                        vns // aux autres pour le faict de la Religi-//on, sur peine de la hart, et
                        sans aucuw // espoir de grâce ou de remission. // A Orleans. // Par Eloy
                        Gibier Libraire et Impri-//meur deladicte ville. // M.D.LXI. [1561].//

        
          In-8° de 4 ff.n.ch. 19 avril 1561.

          B.
                            Mazarine, 35264/8 — British Museum 8050 aaa 4 (2). — B. N. F. 46821
                            (20). — Isnard, n° 1613.
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                                Recueil de documents pour servir à l’histoire de la typographie et
                                de la librairie orléanaises depuis le XIVe

                                jusqu’à nos jours,
 Orléans, H. Herluison, 1868, p. 27 à
                            32.
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          A. CHALLE, Histoire
                            des guerres du calvinisme et de la Ligue dans l’Auxerrois, le Sénonais
                            et les autres contrées qui forment aujourd’hui le département de
                            l’Yonne, dans Bulletin de la Société des sciences historiques et
                                naturelles de l’Yonne,
 T. 17, 1863, p. 309. Le même Milles
                            Gibier est cité en 1575 par M. Roy, Le ban et l’arrière-ban du
                                bailliage de Sens au XVIe
 siècle…,
 Sens,
                            1885, p. 147.
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          HAAG et BORDIER, La France protestante,
 T. 1,
                            col. 1008.
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 siècle, cf. M. Quantin, Inventaire-sommaire
                                des Archives communales antérieures à 1790… Ville de Sens.
                                Sens,
 1870.
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          H. HERLUISON, ouv.
                                cit.,
 p. 27, n° 79.
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          Orléans, L’université et
                                la typographie. Exposition organisée par la société archéologique et
                                historique de l’Orléanais (Mai-juin 1884),
 dans
                                Mémoires de la société archéologique et historique de
                                l’Orléanais.
 T. XX, 1885, p. 45.
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                            HERVET.Gentiani Herveti Aurelii orationes : quarum Index proxima pagina
                            sequitur. Plutarchi Opusculum ab eodem Latinum Factum, veneunt Aureliae,
                            apud Franciscum Guiardum, Bibliopolam, 1536, in-8°
                            de 143 p., Bibl. nat. G 3207 a (3). Biblioth. mun. Grenoble, V 902
                            Rés.
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,
 2e
 édition, Paris, 1865, p.
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          L. JARRY, Les débuts de l’imprimerie à Orléans, dans
                                Mémoires de la société archéologique et historique de
                                l’Orléanais,
 T. XX, 1885, p. 2 et suiv.
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                                l’Université et la typographie,
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                            DENAINVILLIERS, L’un des premiers imprimeurs d’Orléans : Pierre
                            Asselineau, dans Bulletin de la société historique et
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 1935-1939, P.
                        154-155.
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                                Bibliographie montalbanaise,
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                        41-80.
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      III. AUTRES IMPRESSIONS D’E. GIBIER DE 1562 A
                    1568

      Entre 1562 et 1568, l'activité d’E. Gibier ne fut pas entièrement absorbée par
                    les publications des pièces condéennes.

      Parmi les impressions qui vont être décrites, certaines pourraient être rattachés
                    aux écrits condéens ; mais comme elles n’ont pas été reprises dans les recueils
                    qui ont été analysés au chapitre précédent, il a paru préférable de les faire
                    figurer ici.

      Un des ouvrages les plus importants sorti des presses de Gibier au cours de cette
                    période est une édition du Psautier de 1562. A la suite d’un contrat passé le 20
                    mars 1562 (n.s.) entre Jacques Danès, représentant de l’imprimeur lyonnais
                    Antoine Vincent, et Eloi Gibier, ce dernier publia en 1562 Les Cent
                        cinquante psaumes de David,
 participant ainsi au mouvement de
                    diffusion du psautier en province. Le texte de ce contrat a été publié par Mlle
 Droz
                

      « Furent presens noble homme Jacques Danès, secretaire du Roy demourant à Paris
                    où nom et comme se disant procureur et avoir charge de Sre Anthoine Vincent
                    marchant-libraire demourant à Lyon, par lequel il promect et sera tenu faire
                    ratiffier et avoir pour agreable le contenu en ces presentes, toutesfoys que
                    requis en sera d’une part, et honnorable homme Eloy Gybier, libraire et
                    imprimeur demourant à Orleans en son nom, d’autre. Lesquelles partyes disoyent
                    comme ainsy soyt que led. Anthoine Vincent ayt impetré privillege du roy nostre
                    sire d’imprimer ou faire imprimer tous les Pseaulmes de David mys en rime
                        et en musicque
 jusques au temps et termes de dix ans, comme plus à
                    plain il est porté et contenu par les lectres dud. privillege en dacte du dix
                    neufiesme jour d’octobre mil Vc soixante et ung et du vingt sixiesme jour de
                    décembre oud. an, et que icelluy Anthoine Vincent, ayant plus d’esgard au
                    prouffict commung que au particulier, ayt de son bon gré et volunté faict part
                    du dessusd. privillege aud. Gibier, aux charges et conditions cy apres
                    mentionnees, partant lesd. partyes esd. noms de leurs bonnes voluntez et sans
                    contraincte recongneurent et confesserent avoir faict et font de bonne foy les
                    promesses, obligations, convenances et choses qui ensuyvent. C’est asscavoir que
                    led. Eloy Gibier sera tenu, incontinant apres le parachevement de chacune
                    impression, venir declairer en bonne conscience et sans
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      fraulde la somme totalle de fraiz et mises de chacune impression a journée
                    accoustumée et d’en payer content aud. pris de huict pour cent es mains dud. Sr
                    Danès, en ceste ville de Paris, comme procureur special constitué à ceste fin et
                    pour cest effect par led. Vincent. Et laquelle somme...
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Gentils-hommes Frangois;de nature benigne,

Pourquoy  armez Yous laloy diuine?
Roturiers, & Bourgeoys;Citadins,& March
, hallezvo? chrift desvilles &zdes chips?

‘,,-.(I lab & oy Fy P 1
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Pour luy faire (entir que c'elt d'afHiction.

O Dueil pat trop hideux ! & Soufpirs langoureust
Qui vous a fait fortir de vos antres,& creux,
Pour venic vifiter les champs, & pafturages
De nous poures Bergers, comme beftes Guuages,
Quine tafchent finon de meurtrir nos troupeaus,
Etnous donner travail, & en fin mille mauxe
Ceft toy maudite Enuie,ennemie mefchante
Dela Profperité, que tu mein glifante,
Qui ores as de vray vomy {ur nous tarage
Detrouble,& de difcord, & de piteux veﬁnge,
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lettre Romaine, eft le nombre qui court de-
puys le commancement defdites couftumes,
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mentouil eft colloqué. Tellement queotitw
vouldras alleguer maintenantle CCX XL
article (& ceftuy exemple te ferue pour toue
le couftumier)tu diras: Article de noftre cou=
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que cefte premiere impreffion ne doibt eftre
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les iours non 1‘plaidoiables, quiy font pour
le prefent obferucz.

A ORLEANS.

Par Eloy Gibier, Libraire ¢y Impri-
meurde ladicte ville.
1§7 0
AVECPRIVILEGE DY ROTY.

No 121





OPF/medias/9782600030076/fig_0048-1.jpg
PRIERES DV MA-
tin aux corps de gardes.

Noftre aide foit an Nom de Dien,
quiafastle ciel ¢ laterre.

|Eternél,Dieu des batail-
Y|les, toy qui gouuernes
 lesarmees tanc celeftes
quecerréftres, nous tes
poutes feruiteurs & enfans , ayans
receudetamain va fi fingulier be-
nefice, que d'eftre retirez dela fer-
uitwde du diable & de peche, paur
sops faire feruitenrsa ton Filsle-
fus Chrift noftre Seigneur, quand
tu nous as deliurez de Photrible
labyrinthe d'erreur, d'idolatrie e
dignorance, laclarcé celefte deta
Parole divineillyminar mosenten
demens,pour nows fiitecheminer
Aj.

o 50, fol. A\,
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IOAN. ROBERTI
ANTECESSORIS AVRELIL
BRECEPFTZE IYRIS CIVILIS

LECTIONIS LIBRI 11,

Cumindice capitum veriufque libri,

AVRELIZ,

Ex typographia Eligij Gibierij,Vuinerfitatis
Dpegraphi.
Cumprivilegio Regis.
1568
Ne 109
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13
s

COMPLAINTE
DE LA FRANCE,

de fon derniertemps : Le bue de la-
quelletendice, queelle {oit exau-
cee de Dieu en fes iuftes dolean-
ces:A fin que par famifericor-
de il la vaeille reftaurer
3 1a gloire -de fon
fainét Nom.

PAR ESTIENNE

y ALANCIBR, FORESIEN,

M. D. LXVIIL
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ADVERTISSE-

MENT SVR LE
P OVRPARLE, QVJON DIT
de Paix, entre le Roy
& fes rebelles.

Auec fon Contrepoifon.

Afin que chacun fachequ'il n'a efté rienad-
ionfté,ne ofté deloriginal,il a efté premie-
rementimprimé  Paris par Ian Dallier en
cefte prefente annce, 1§68,

M. D. LXVIIL

Ne 57
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LEON TRIPPAVLT
Auleceur.  Salue.

= £ e daste point | Amy Lefieur)
3755 que neges auce sy, g Lo e
é« rafire pas de France e gouernar,
2 < regiffort en fa iuflice ordinasre
2 par cufames anciennes, o+ nom e~
enites , qus y eforent yfitées,e praticguies : Alors
Jes habitants ne fessfOet meruerlieuement tormente]
& vexeY en la plus grande partie de lewrs differéds.
Car ol les rasT_excefofquils leur enons pore
ter, pour en avorr prewsie par turbes de tefmoings [ 4
quay eftest employé vn long temps ] ¢ Lefquel le
,Iau fosuent [e troussient d opintens diuerfes en vng,
mefme contrée: Toutes~fous le mal eftost plus grand.ém
e quelfdives coufluries foient [ewlemt s
par vn certain gene ‘fm,le, comme de ceux: feuls
i eftoient nourn’Y alapraticgue sudiciaire, ¢ le
Z-mgm'l par-tant ignorant de Lvfance de [3 patrie,
Ceque premier recongneut le feu Roy de bonne me-
moire Charles v 11. eftre & corriger,come chofe d'vne
mannaife confequence , il n'y eftoir powruen . A
mayen dequay par larticle 12 de fes premicres ordors~
nances,publices en L'an de falut 1453. auroit Flarwé,
@& vonllu , que les conftumes , vfages , ¢ fylesde
tows Les pass de fon Royassme, ferotent redigeT ¢z mis
en eferit, e accorde_par les couftumiers.praticiens,
& gens de chafoun defdits pais de [on Royaume. Et
depuys iceluy autres Roys ordonne le femblable: Mef~
wmies Frangou premuer de ce nems, ¢ Henry [econd da
*y.
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ADVERTISSEMENTq:
Surle faict du Concile de Trente,
faidt lan Mil cing cens
Joixante quatre.

5 E S Rois de France ont
<%| toufiours tenu & coferué,
] par deflus to® autres, pour
B A cux& leur Eghfe,vne fran
= chife & liberté. Et fiaucis
Papes les ot voulu afferuir,,ils y ont
woufiours refifté par honneftes & legiti~
mesfagons : tellement qu'ils ont obte.
nuqueles Papes fe font deportez d'ena
teprédre aucune chofe fur ce Royau-
meytantau chef, quaux membres, (oic
e recognoifflance de fouueraineté,
fiteniuri(diction. Ces libertez & fran
chifes confiftent en ce que Eglifede
France ne s'eft affuic@tic qu'ala Loy
deDicu, & aux premiers generaux &
wiverfels Conciles , defquels les Rois
fefont c3tieucz prote&eurs, & de leur
Eglie:laquellc quandil acfté quettion
Jila

o S0, fol. A
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EXHORTATION AVX

SOLDATS QVISONT

enParmee du Roy conduite par
Monfeigneurle Prince
de Condé.

8

Rﬁllmftli,# enfuns puis que-voyons Levage

Des mef 5 ¢
Kaiffans derierancin ?autk cinte de prore,
pombien gue lennemi-efponnantable ¢s fove
Usftpourpenfé de mettre an tranchant des efpees,
Mfemmeses enfans des illes occupees.
Yaut-il Gue nows craignions les canons affemblex
e tant.¢g tant de lienx ponr nous rendre decablec?
Craind s la gravdewr de guetriers fi vailbanis?
Serons.nows éftonnez de woir les affaillans
setter par les naareans vneardente fumee;
Rour confumer foudain woftrs pedite armeed
vaut-tl perdre le conr,combien qu’en toures parts
Nos posres freres forent entre les lou"?: efpars

Comme ils efloyént alors que Lowve [ur Larene
A
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ARREST DV PRIVE!
ConfeilduRoy , donné au Cha-
fteaude Moulins enBourbénois,
Entre Meflieurs de Guyfe , &
monfieur ' Admiral,le x x 1 x iour
delanuier, 1566.

==, E ROy eftant bien re-
@324 cords & memoratif des
1 re:]ucﬂesiluycy deuant
1 prefentees:'vne A Meu-
lancle vingcfixieme Septembre mil
cinqcens {oixante trois , par les Da-
mes Duchefles de Guyfe mere &
femme de feu Meffire Francois de
Lorraine Ducde Guyfe,en fon vi-
uane Pair, Grand- maiftre & grand
Chambellan de France, les enfans,
frcrcs,parcns Scamis dudidtdefunét
A

Nog7, fol. A,
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LARESPONSE FAL2,"
CTEPAR MONSIEVR LE
Marefehal de Montmorécy quandon luy
prefentale congé obtenu par Monieur le
Cardinal de Lorraine, de faire porter
armes defendues afes gens: ¢ le lende-
main enuoyee au Parquet de MefSicurs
lesGens duRoy , d ce que perfonne nen
peuftpretendre ignorance

7 L ER deuant foupper,
[ Monfieur le Preuoft des
Marchansaccompaigné

¢ deduMoulin Procureur
duRoy enIhoftel de ville,vint prier
Monfeigneur le Marefchal de par
Meflicurs le premier Prefidét & Pro
cureur general aunom dela Court,
& dudié& fieur Prefidét en fon nom
particulier,de vouloir en confidera-
tion du repos public,{e ctenter que
Monfeur le Cardinal de Lorraine
A

No g3, fol. A
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EDICT ET DECL.ARMA-
tion faite par le Roy Charles 1 x de ce
nom,fur la pacification des troubles de ce
Royaume,

HARLE s parlagracede
Dica Roy de France, A tous
il ceux qui ces prefenges let-
>y tres verront,Salut, Chacuna
V| veu& cognu cémeila plen
noftre Seigneur,depuis quel
ques annces cn ga, permettre que ceftuy
noftre Royaume ait efté affiigé & travaillé
de bcaucouP de troubies, feditions & tu-
multes entre nos fuiets cfleuez & fufcitez
dela diuerfité des opinions pour le fai& de
la Religion & fcrupule de leurs confcienr
ces. Pour § qliey pouruoir, & empefcher
ue cg fenne s’aﬁumaﬂd‘auaﬂtag:, ont cfté
ci deuant faites plufieurs alfemblees & con-
uocations des plus grands & notables per-
ronnages de noltre Royaume, & par leur
bon confeil & aduis faits plufieurs Edicts
& ordonnances felon le bcfoih"& la pecef-
1ité qui s'offroir: eftimant par 13 ‘prepenir le
mal,&alleray deuant de lincéuenient qui
¥ peudoit,
., Toytesfois la malice du tempsa voul,
& noftee Seigneur a auffi par fon iugement
A.il.
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EXHORTAZ
TION AVX SOLDATS

QVI SONT EN L'ARMEE DV
Roy conduite par Monfeigneur le Prince
de Condé, Auccle Cantique de Moyfe
eraduic par Michel Boucher de Boif-
Et dedi€ i wefilluftre Prince
Henry de Bourbon duc d’Anguyen.

R %

M. D. LXVIIL
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£
EDICT 3o

FAIT PAR LE
ROY CHARLES 1x.

dece nom, fur la pacification
des dernierstroubles de
ccRoyaume,

A ORLEANS,

Par Eloy Gibier, Libraire &
Imprimear deladicte ville.
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